
MUSIQUE INSTRUMENTALE : Arc-en-ciel n° 618 

 

 

OUVERTURE 

 

La grâce et la paix vous sont données de la part  

de Dieu notre Père et de Jésus-Christ notre Sauveur.  

 

C’est le Seigneur qui nous appelle.  

 

C’est lui qui nous rassemble et qui nous unit.  

 

 

LOUANGE 

 

Ps 145 : 

 

Mon Dieu, mon roi, je t’exalterai 

et je bénirai ton nom à tout jamais. 

Tous les jours je te bénirai 

et je louerai ton nom à tout jamais. 

Le Seigneur est grand, comblé de louanges ; 

sa grandeur est insondable. 

D’une génération à l’autre on vantera tes œuvres, 

on proclamera tes prouesses. 

Je répéterai le récit de tes miracles, 

la gloire éclatante de ta splendeur. 

On dira la puissance de tes prodiges 

et je raconterai tes hauts faits. 

On célébrera le souvenir de tes immenses bienfaits, 

on acclamera ta justice. 



Le Seigneur est bienveillant et miséricordieux, 

lent à la colère et d’une grande fidélité. 

Le Seigneur est bon pour tous, 

plein de tendresse pour toutes ses œuvres. 

Toutes ensemble, tes œuvres te loueront, Seigneur, 

et tes fidèles te béniront. 

Ils diront la gloire de ton règne 

et parleront de ta prouesse, 

en révélant aux hommes tes prouesses 

et la gloire éclatante de ton règne. 

Ton règne est un règne de tous les temps, 

et ton empire dure à travers tous les âges. 

Dieu est véridique, 

fidèle en tous ses actes. 

Le Seigneur est l’appui de tous ceux qui tombent, 

il redresse tous ceux qui fléchissent. 

 

Les yeux sur toi, ils espèrent tous, 

et tu leur donnes la nourriture en temps voulu ; 

tu ouvres ta main 

et tu rassasies tous les vivants que tu aimes. 

Le Seigneur est juste dans toutes ses voies, 

fidèle en tous ses actes. 

 

Le Seigneur est proche de tous ceux qui l’invoquent, 

de tous ceux qui l’invoquent vraiment. 

 

Il fait la volonté de ceux qui le craignent, 

il écoute leurs cris et les sauve. 

 



Le Seigneur garde tous ses amis, 

mais il supprimera tous les infidèles. 

 

Ma bouche dira la louange du Seigneur, 

et toute chair bénira son saint nom, 

à tout jamais ! 

 

 

MUSIQUE : Psaume 19 

 

 

REPENTANCE 

 

Seigneur, 

 

Nous voici devant toi  

avec toutes les limites de notre foi et de notre amour ; 

 

Nous voici devant toi  

avec notre péché, qui nous sépare de toi et des autres ; 

 

Nous voici devant toi  

dans toute notre faiblesse et conscients de nos manques. 

 

Ces manques et ces faiblesses, ces errances et ces 

incapacités, 

nous les déposons simplement devant toi. 

 

Merci de nous accueillir tels que nous sommes. 

 

Amen 

 

 

PARDON 

 

Dieu est amour : il connaît notre désir profond. 

 

Par Jésus-Christ, notre péché nous est pardonné.  



 

Par le Saint-Esprit,  

la puissance de vie nouvelle nous est accordée. 

  

Que Dieu nous mette au cœur l’assurance de son pardon  

et qu’Il nous donne de marcher vers son Royaume.  

 

Chantons notre reconnaissance.  

 

Amen 

 

 

VOLONTE DE DIEU 

 

Dieu a mis devant nous la vie et la mort,  

la bénédiction et la malédiction. 

Choisissons la vie, afin que nous vivions, 

en écoutant notre Dieu  et en nous attachant à lui. 

C’est lui qui est notre vie. 

 

Amen 

 

 

  



TABLEAU DE JOACHIM PATENIER 

  

 
La multiplication des pains, Joachim Patenier (1520) 

 

 

ILLUMINATION 

 

Dieu notre Père, 

 

Par ton Saint-Esprit, éclaire notre intelligence 

Et revêt-nous d’humilité  

devant la sagesse, le profondeur et la puissance  

de la Parole que tu vas nous adresser maintenant. 

Que ta présence, à travers ton Esprit, 

vienne habiter cette parole 

afin qu’elle descende dans nos cœurs  

pour renouveler nos vies.  

 

Amen  



 

 

LECTURES 

 

 

Esaïe 55, 1-3 

 
O vous tous qui êtes assoiffés, venez vers les eaux, 

même celui qui n’a pas d’argent, venez ! 

Demandez du grain, et mangez ; venez et buvez ! 

– sans argent, sans paiement – 

du vin et du lait. 

A quoi bon dépenser 

votre argent pour ce qui ne nourrit pas, 

votre labeur pour ce qui ne rassasie pas ? 

Ecoutez donc, écoutez-moi, et mangez ce qui est bon ; 

que vous trouviez votre jouissance dans des mets 

savoureux : 

tendez l’oreille, venez vers moi, 

écoutez et vous vivrez. 

Je conclurai avec vous une alliance perpétuelle, 

oui, je maintiendrai les bienfaits de David. 

 

 

Romains 8, 35-39 

 

Qui nous séparera de l’amour du Christ ? La 

détresse, l’angoisse, la persécution, la faim, le 

dénuement, le danger, le glaive ? selon qu’il est 

écrit : A cause de toi nous sommes mis à mort tout 

le long du jour, nous avons été considérés comme 

des bêtes de boucherie. Mais en tout cela, nous 

sommes plus que vainqueurs par celui qui nous a 

aimés. Oui, j’en ai l’assurance : ni la mort ni la 

vie, ni les anges ni les Autorités, ni le présent ni 

l’avenir, ni les puissances, ni les forces des 

hauteurs ni celles des profondeurs, ni aucune 



autre créature, rien ne pourra nous séparer de 

l’amour de Dieu manifesté en Jésus Christ, notre 

Seigneur. 

 

 

Matthieu 14, 13-21 

 

Jésus se retira de là en barque vers un lieu désert, 

à l’écart. L’ayant appris, les foules le suivirent à 

pied de leurs diverses villes. En débarquant, il vit 

une grande foule ; il fut pris de pitié pour eux et 

guérit leurs infirmes. Le soir venu, les disciples 

s’approchèrent de lui et lui dirent : « L’endroit est 

désert et déjà l’heure est tardive ; renvoie donc les 

foules, qu’elles aillent dans les villages s’acheter 

des vivres. » Mais Jésus leur dit : « Elles n’ont pas 

besoin d’y aller : donnez-leur vous-mêmes à 

manger. » Alors ils lui disent : « Nous n’avons ici 

que cinq pains et deux poissons. » – « Apportez-

les-moi ici », dit-il. Et, ayant donné l’ordre aux 

foules de s’installer sur l’herbe, il prit les cinq 

pains et les deux poissons et, levant son regard 

vers le ciel, il prononça la bénédiction ; puis, 

rompant les pains, il les donna aux disciples, et les 

disciples aux foules. Ils mangèrent tous et furent 

rassasiés ; et l’on emporta ce qui restait des 

morceaux : douze paniers pleins ! Or ceux qui 

avaient mangé étaient environ cinq mille hommes, 

sans compter les femmes et les enfants. 

 

 

PREDICATION 

 

Dans cet épisode, Jésus vit sa première remise en question. 

 

Jean-Baptiste vient de mourir. Il jouissait une grande 

popularité parmi le peuple. Il avait de nombreux disciples et 

Jésus lui-même avait été l’un d’eux. Il incarnait l’espoir d’un 



renouveau spirituel. On pensait qu’il était le signe 

annonciateur d’un renouveau. 

 

Mais récemment, il avait été emprisonné. Et le miracle n’a 

pas eu lieu : il n’a pas été libéré et voici maintenant que Jésus 

apprend sa mort. La déception est immense. 

 

En plus, cette mort survient de manière absurde, elle est due 

à un enchaînement malheureux de circonstances : la belle-

fille d’Hérode, à l’instigation de sa mère, lui demande la tête 

du prophète sur un plateau, et Hérode s’exécute.   

 

Quel sens tout cela a-t-il ? 

 

On peut imaginer Jésus profondément affecté par cet 

événement tragique.  

 

A la nouvelle de cette mort, il réagit exactement de la même 

manière qu’après celle de son emprisonnement : il s’en va 

seul pour réfléchir à cette nouvelle situation et faire le point1. 

Cette fois-ci, pour trouver le silence nécessaire, il quitte 

Capernaüm. Il prend une barque et traverse le lac pour 

accoster dans un lieu désert.  

 

Mais aussitôt arrivé il voit venir à lui de grandes foules, 

l’équivalent d’une petite ville. Ces gens sont des disciples de 

Jean-Baptiste. Maintenant ils n’ont plus de maître et c’est sur 

lui qu’ils transfèrent tous leurs espoirs.   

 

Jésus renonce à sa réflexion pour leur venir en aide. Il se met 

à guérir les malades parmi eux.  

 

Et puis, alors qu’il est déjà tard, les disciples lui font 

remarquer que cette foule n’a rien à manger.  Alors Jésus les 

invite à faire l’inventaire des provisions. Mais elles sont tout-

 
1 Cf. Mt 4, 12 



à-fait insuffisantes : il y a seulement cinq pains et deux 

poissons. Cela suffirait à peine pour deux personnes.  

 

L’impression que tout est absurde persiste, et tout le monde 

pourrait se laisser aller au découragement.  

 

Mais les événements suivent un autre cours et, finalement, 

chacun peut manger à sa faim et reprendre des forces. Cette 

histoire, qui avec la mort de Jean-Baptiste avait mal 

commencé, se termine bien. Pour ces gens, Jésus prend la 

suite de Jean-Baptiste, il leur rend l’espoir perdu.  

 

Cet épisode est raconté comme le repas de la Cène douze 

chapitres plus loin. Le texte est construit de la même façon : 

Jésus prend les pains, il prononce la bénédiction, il les rompt 

et les donne aux disciples. Il y a donc chez l’évangéliste un 

souci liturgique. 

 

Remarquons au passage que Jésus ne propose pas à la foule 

une démarche ascétique. 

 

Mais qu’est-ce qui fait que cette suite d’imprévus se termine 

bien ? 

 

D’abord il y a la disponibilité, la souplesse, de Jésus, qui 

devant le besoin de la foule renonce à son désir initial de 

solitude. Il sait changer ses plans. Son attention se portent 

toujours en priorité vers besoins des gens qui viennent à lui. 

L’imprévu, c’est aussi le pauvre, le nécessiteux, qui vient de 

manière inattendue. 

 

Ensuite il apprend à ses disciples à voir la réalité des choses, 

avec tout ce qu’elle peut avoir de décevant, de frustrant, 

d’insuffisant, et à composer avec elle. Il les invite à partir du 

réel et non d’un idéal illusoire et trompeur. 

 



Enfin il ne se focalise pas sur le manque, mais sur l’existant. 

Et dans les pires difficultés, il y a toujours des ressources 

disponibles, aussi dérisoires soient-elles.  

 

Mais par-dessus tout cela, il y a quelque chose qui ne dépend 

pas de lui. Ces anciens disciples de Jean-Baptiste font preuve 

d’une quête spirituelle très forte. Sans elle rien ne se serait 

passé. Elle les a poussées à marcher, de manière inconsidérée 

et imprévoyante, sans provisions pour la route, jusque dans ce 

isolé, parce que leur souci est ailleurs. Ils ont privilégié leurs 

besoins spirituels et finalement un chemin s’est ouvert, leurs 

besoins matériels sont aussi pourvus, par surcroît. La suite de 

cette histoire est inattendue et ouvre un chemin de vie aussi 

bien pour Jésus que pour cette foule.  

 

Ce récit nous invite, face aux imprévus de la vie, à voir la 

réalité en face avec tout ce qu’elle peut avoir de décevant, 

sans nous arc-bouter sur nos attentes, sans nous focaliser sur 

ce qui nous manque, mais sur ce que nous avons. Ce sera 

suffisant pour faire face à l’imprévu. Alors ainsi nous 

pourrons accueillir l’inattendu de Dieu. 

 

Amen 

 

 

MUSIQUE INSTRUMENTALE : Arc-en-ciel n° 643 

 

 

CONFESSION DE FOI 

 

Nous croyons en Jésus-Christ,  

le Fils unique de Dieu,  

qui s’est fait homme  

pour que nous ayons pardon,  joie, salut.  

 

Nous croyons qu’il est mort et ressuscité  

pour nous donner la victoire sur la mort  

et l’assurance de notre résurrection.  



 

Nous croyons qu’il viendra  

dans la puissance et la gloire,  

comme il est venu dans la faiblesse et l’humilité.  

 

Par lui, nous croyons en Dieu notre Père,  

qui nous prend pour ses enfants  

et nous aime comme il aime Jésus-Christ.  

 

Nous croyons en l’Esprit Saint, 

qui agit en notre esprit  

et nous atteste que nous sommes enfants de Dieu,  

qui guide l’Eglise par sa Parole  

et nous révèle la gloire de Jésus-Christ.  

 

Nous croyons l’Eglise universelle,  

visible et invisible,  

pécheresse et pardonnée.  

 
Nous croyons que nous sommes tous  

liés à Jésus-Christ.  

 
Nous croyons que le Royaume de Dieu  

est notre commune espérance.  

 

Amen 

 

 

MUSIQUE INSTRUMENTALE : Arc-en-ciel n° 425 

 

 

OFFRANDE 

 

Dieu nous invite à donner avec joie. 

Que chacun donne selon ce qu’il a décidé dans son cœur. 

 

… 



 

Dieu notre Père, 

 

reçois avec bonté cette offrande que nous te présentons 

et que nous te consacrons d’un cœur joyeux 

pour qu’elle serve à ta gloire,  

au bien de ton Eglise 

et à l’avancement de ton règne, 

par Jésus-Christ, notre Sauveur. 

 

Amen 

 

 

SAINTE CENE 

 

PREFACE 

 

Louons notre Dieu : 

 

C’est notre joie de te rendre grâce 

en tout temps et en tout lieu,  

toi, notre Dieu, dont l’amour est tout puissant. 

 

Père éternel et saint, par Jésus le Christ notre Seigneur, 

tu nous as réunis avec nos différences. 

nous qui sommes tous tes enfants. 

Nous te disons l’émerveillement de nos cœurs. 

Sois loué pour la lumière du jour,  

et pour ta parole qui nous éclaire. 

Tu as envoyé parmi nous ton Fils bien-aimé, Jésus le Christ, 

qui nous a dévoilé ton amour. 

 

C’est pourquoi, remplis de reconnaissance, 

avec le peuple des chrétiens  

de tous les lieux et de tous les temps, 

nous reconnaissons ta sainteté et ta gloire. 

 

INSTITUTION 



 

Le soir venu, Jésus se mit à table avec les Douze. 

Pendant le repas, il prit du pain, rendit grâces,  

le rompit et le leur donna en disant :  

« Prenez, manger, ceci est mon corps ». 

 

Il prit aussi pris la coupe, rendit grâces,  

et la leur donna en disant : 

« Buvez-en tous, car ceci est mon sang,  

le sang de l’alliance, pour le pardon des péchés. 

Faites cela en mémoire de moi 

Toutes les fois que vous en boirez. 

 

Nous prions : 

 

Dieu notre Père,  

 

En souvenir de ce moment, 

nous faisons mémoire  

des paroles et des gestes de Jésus-Christ, 

de sa mort, de sa résurrection, 

et nous attendons son retour.  

 

Par ton pain de vie 

tu donne la nourriture du monde. 

Par ta coupe d’alliance, 

tu donne la joie au monde. 

 

Par ton Esprit,tu nous rassembles. 

Renouvelle notre foi 

et fais toutes choses nouvelles dans nos cœurs  

et dans le monde. 

 

Et comme Jésus nous l’a enseigné, nous nous associons à la 

prière du Notre Père chanté. 

 

MUSIQUE : Arc-en-ciel n° 182 

 



Notre Père, qui es aux cieux, 

que ton nom soit sanctifié, 

que ton règne vienne, 

que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel. 

Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour ; 

pardonne-nous nos offenses,  

comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés. 

Ne nous laisse pas entrer en tentation,  

mais délivre-nous du mal,  

car c’est à toi qu’appartiennent  

le règne, la puissance et la gloire, 

aux siècles des siècles. 

Amen 

 

 

ANNONCES 

 

 

INTERCESSION 

 

Seigneur Dieu, 

 

Nous te remercions pour ta Parole 

qui nous éclaire et nous guide. 

 

Que notre vie tout entière soit un reflet de ton amour. 

Fais-le connaître à notre entourage, 

qui reste parfois sourd à ton appel. 

 

Regarde avec bonté 

le pays dans lequel nous vivons. 

Assiste dans leur charge  

ceux qui exercent l’autorité dans la société, 

et qu’ainsi chacun puisse œuvrer en paix 

pour le bien de tous. 

Console ceux que la maladie et les infirmités isolent, 

avec ceux qui souffrent de solitude, 

avec ceux qui traversent une épreuve  



ou connaissent un échec. 

Accompagne-les et soutiens-les. 

 

Dieu trois fois saint, 

regarde avec bonté ton Eglise. 

Qu’en toute circonstance elle sache porter l’espérance 

jusqu’au jour où tous te célèbreront 

dans ton Royaume, pour les siècles des siècles. 

 

Amen 

 

 

BENEDICTION 

 

Recevez maintenant la bénédiction de la part de Dieu :  

 

Dieu vous bénit et vous garde. 

Dieu tourne sa face vers vous et vous accorde sa grâce. 

Dieu porte sur vous son regard et vous donne la paix. 

 

Amen 

 

 

MUSIQUE INSTRUMENTALE : Arc-en-cie 

 

 

 

 


